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LE COUPLE, L'ÉQUIPE NOTRE-DAME ET LE PRÊTRE 
  Amaya Echandi et José Antonio Marcén 

Père  Gabriel Larraya, ofm.cap.  
 
Introduction 
 
(Amaya) 
Merci de nous donner l'occasion d’apporter notre grain de sable à la cause de canonisation du père 
Caffarel. Nous sommes convaincus que ce processus contribuera à ce que bien des couples découvrent le 
sens profond du mot "amour", la valeur du sacrement du mariage et la puissance transformatrice de leur 
communion avec les prêtres. 
 
(José Antonio) 
En 1996, année du décès du père Caffarel, notre équipe avait cinq années d'existence. Nous nous 
souvenons très bien que la nouvelle de sa mort n'a eu aucune répercussion dans notre secteur. À dire vrai, 
nous n'avons pas su grand-chose de lui de son vivant. On nous avait présenté l'origine du Mouvement 
plutôt comme l'initiative d'un groupe de couples qui s'était adressé à "un prêtre" avec des préoccupations 
chrétiennes sur le mariage. 
C'est précisément l'ouverture de la cause de canonisation, dont ce colloque souligne la dynamique, qui 
nous a permis de rentrer profondément dans la vie et la pensée du père Caffarel. Nous avons eu les 
premières informations sur cette cause lors de la Rencontre Internationale des responsables régionaux de 
2009. Nous nous souvenons très bien des paroles du père Marcovits : "Je vous exhorte à lire et à prier le 
père Caffarel à qui nous devons tant : ainsi il deviendra pour vous comme pour moi quelqu'un de bien 
vivant".  Eh oui, aujourd'hui, nous pouvons témoigner que le père Caffarel est toujours vivant parmi nous ; 
nous sentons qu'il nous accompagne et nous stimule avec le même enthousiasme et la même exigence 
avec lesquels il a accompagné cette première équipe. 
 
(Amaya) 
Le mouvement vient de publier un document qui recueille quelque chose d'essentiel dans la pensée du 
père Caffarel : l'importance de la présence des prêtres pour les couples sur leur chemin de sainteté ; une 
intuition qui a été accueillie et développée par les Équipes Notre-Dame jusqu'à constituer l'une de ses 
marques d'identité. Plus encore : à partir de nombreux témoignages, le document montre que le père 
Caffarel a réussi à configurer un mode d'accompagnement mutuel entre prêtres et foyers, une sorte de lien 
entre nos deux sacrements, qui est source d'équilibre, d'engagement, de renouvellement constant pour les 
uns et pour les autres. "Une collaboration fructueuse", dit la Charte des Équipes Notre-Dame, qui est 
essentielle pour l'avenir de l'Église. 
 
Partageons une réflexion sur cet apport si remarquable du père Caffarel dans la vie de l'Église. 
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"Se donner Dieu, se donner vie" 
 
(José Antonio) 
Se conduire les uns les autres vers Dieu : se donner Dieu, se donner vie...C'est la mystique des Équipes 
Notre-Dame et c'est le but ultime de la Charte fondatrice que nous venons de commémorer. Le long 
chemin parcouru par les Équipes du monde entier a permis de comprendre que les prêtres et laïcs peuvent 
s'aider mutuellement à progresser dans la connaissance du mystère du Christ. D'une part, les prêtres 
accompagnent les couples dans le difficile discernement qu'ils sont appelés à faire chaque jour, et, d'autre 
part, la proximité des couples qui prient et qui s'aiment aide les prêtres à exercer leur ministère avec plus 
de dynamisme et de profondeur. 
La dynamique des Équipes Notre-Dame est fondée sur la "rencontre", ce qui implique de s'accueillir et de 
communiquer. C'est une rencontre entre couples, une rencontre entre couples et prêtres, et aussi une 
rencontre entre prêtres (sur cette dernière, il  nous reste peut-être beaucoup à réfléchir).  Ce serait facile 
de trouver des milliers de témoignages de couples et de conseillers spirituels sur l'enrichissement reçu 
grâce à ce mode de communion que favorise la pédagogie fondée par le père Caffarel. Le Pape François, 
dans son discours à Rome en 2015, a souligné "la fécondité réciproque de la rencontre que vous vivez dans 
les équipes avec les prêtres qui vous accompagnent, [source]de richesse dans l'apprentissage, dans le 
partage, tout comme dans l'aide et le réconfort de l'amitié". 
 
(Le père Gabriel) 
Que signifie pour moi, prêtre conseiller, donner vie à mon équipe ? Très simplement, cela signifie "servir". 
À ce sujet, le père Caffarel a un mot très fort qui s'adresse autant aux couples qu'à nous les prêtres ; il dit, 
peu après avoir promulgué la charte : "il faut toujours revenir à cette vérité première : qui vient pour 
prendre, repart les mains vides et qui vient pour donner, trouve." 
Ma mission essentielle comme conseiller spirituel, c'est "être signe et présence du Christ", et cela, je le 
réalise sur trois plans : 

• en étant au service de l'amour conjugal, c'est-à-dire en aidant les couples à accueillir la grâce de 
leur sacrement dans le quotidien de leurs vies. 

•  en étant aussi au service de mon Magistère, c'est-à-dire en favorisant l'approfondissement de 
l'intelligence de leur foi, surtout avec les textes bibliques que nous proclamons à chaque réunion. 

• en étant au service de la communion, c'est-à-dire en aidant l'équipe à se construire et à se 
reconstruire s'il le faut, étant donné la diversité des personnes, des mentalités et des choix de vie. 

 
Et le père Caffarel avait raison : je reçois beaucoup. Comme le Pape l'a bien perçu dans sa rencontre 
encore récente avec les Équipes Notre-Dame, moi, dans le contact avec les membres de mon équipe et 
leurs familles, je trouve toujours "une joie sacerdotale, une présence fraternelle, un équilibre affectif et une 
paternité spirituelle". Ne pas être père biologique a été le grand renoncement de ma vie. Mais mon 
expérience dans les Equipes Notre-Dame m'a aidé à comprendre que la fécondité du prêtre passe par ce 
vide, par cette privation de moi-même pour donner vie en donnant Dieu. Le père Caffarel décrit très bien 
cette joie de donner vie que ressent le prêtre : "la vie était en lui et soudain il l'a communiquée" (L'Anneau 
d'Or, 1955). 
Mais il n'y a pas seulement une croissance personnelle. J'ai aussi la joie de voir l'Église s'enrichir avec les 
contributions de tant de couples mûrs dans leur foi. C'est quelque chose que j'ai pu vérifier 
personnellement dans les sessions du Collège International des Équipes Notre-Dame, où l'on aborde avec 
résolution et profondeur les défis actuels pour le couple et la famille. Ces débats et ces réflexions auxquels 
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j'ai participé, ont été, par leur thématique et leur intensité, comme un "apéritif" des deux Synodes 
convoqués peu après par le Pape François et auxquels sont parvenus l'opinion et même la voix des 
équipiers Notre-Dame. Le père Caffarel parlait clairement de cela devant les responsables régionaux 
européens à Chantilly en 1987, quand il a dit : " L'alliance entre le sacerdoce et le mariage qui se crée dans 
les équipes, facilite le dialogue indispensable pour que la pensée de l'Église essaye de répondre non 
seulement aux besoins mais aussi à l'inspiration des couples." (et je souligne le mot inspiration). À partir de 
cette perspective, cette formule charismatique du père Caffarel "cherchons ensemble" acquiert une 
dimension ecclésiale.    
 
 
Un style d'accompagnement spirituel  
  
(Amaya) 
De notre côté, nous sommes enchantés d'appartenir aux Équipes Notre-Dame parce que nous jouissons 
d'un mode d'accompagnement spirituel, selon les paroles mêmes du Pape François, "d’où ressortent la 
prudence, la capacité de compréhension, l'art d'attendre, la docilité à l'Esprit."1 
La vie d'équipe nous a permis de comprendre parfaitement la signification du prêtre à la fois "père et 
frère". Nous trouvons en lui une écoute respectueuse et compatissante, engagée, très différente de celle 
d'un simple observateur. Il occupe avec discrétion et sagesse une place d'où l'Écriture s'incarne peu à peu 
en nous ; notre compréhension des sacrements augmente petit à petit ; et il nous aide au discernement 
face aux évènements du monde et à ceux de notre propre vie. Mais lui aussi partage ses faiblesses et ses 
difficultés, et, en voyant ses propres combats, nous devenons plus forts dans les nôtres. 
C'est dans les Équipes Notre-Dame que nous avons constaté la puissance transformatrice de l'union des 
prêtres et des couples en petites communautés : capacité de transformation sans contraintes, sans 
obéissances aveugles, sans idéologies de fond. Nous avons vérifié la possibilité de construire des 
communautés chrétiennes ouvertes, diverses et complémentaires.  
 
 
(José Antonio) 
Oui, c'est dans les Équipes Notre-Dame que nous nous sommes sentis réellement "pierres vivantes de 
l'Église". La dynamique du Mouvement, et en particulier le lien avec les prêtres, fait croitre l'amour pour 
l'Église, la conscience de son appartenance et l'engagement dans sa mission. 
C'est dans l'équipe que nous avons appris à accueillir et à honorer les prêtres, comme l'a expressément 
demandé le père Caffarel. Cependant c'est une disposition qui n'est pas restée enfermée au sein des 
équipes mais qui se prolonge et s'étend à tous les autres prêtres, spécialement à nos pasteurs diocésains. 
Seule une sainte inquiétude crée en nous ce lien si puissant avec notre conseiller spirituel : si sa joie est de 
"nous donner vie", comment l'aiderons-nous si nous ne nous montrons pas vivants, actifs, en continuelle 
croissance ? C'est l'inquiétude de ne pas profiter d'un grand trésor des Équipes Notre-Dame : la présence 
et l'accompagnement des prêtres qu'a suscités le père Caffarel. 
 
 
 
 
                                                             

1 Evangelii gaudium, 171. 
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Conclusion 
 
(Le père Gabriel) 
Permettez-moi de terminer par une brève conclusion personnelle. 
Le père Caffarel laisse entendre que la spiritualité conjugale, fondement de la vie chrétienne des époux, 
peut atteindre son but si la grâce du sacrement du mariage se complète avec celle du sacrement de l'ordre. 
Mais, en même temps, la spiritualité du prêtre s'enrichit et devient plus féconde avec l'accompagnement 
des époux qui partagent leur foi et leur amour avec lui. 
Je peux témoigner que cette intuition, que l'Esprit a inspirée au père Caffarel, est devenue réellement 
efficace dans les Équipes Notre-Dame. 
Dans mon ordre franciscain - je suis capucin - la vie en fraternité nous offre la possibilité de pratiquer tous 
les points d'effort que j'ai trouvés ensuite chez les Équipes Notre-Dame, y compris celui du "devoir de 
s'asseoir", c'est-à-dire une communication plus intime. En vieillissant et en vivant en fraternité avec des 
religieux âgés, la communication n'était pas aussi profonde ni ressentie par quelques-uns comme quelque 
chose de nécessaire. Et c'est précisément à ce moment-là que les Équipes Notre-Dame m'ont contacté - il y 
a maintenant vingt ans - et j'ai pu vivre un rajeunissement religieux en partageant ma vie de foi et mes 
expériences dans une autre atmosphère : celle des couples et des familles. J'ai toujours eu la sensation que 
ma présence comme conseiller spirituel n'était pas le fait d'être là pour voir comment aider les couples, 
mais que le Seigneur m'avait mis avec ces couples pour qu'ensemble nous cherchions Dieu et sa volonté 
pour chacun de nous. Eux avec moi et moi avec eux. La vie de l'équipe et les responsabilités que j'ai 
partagées avec Amaya et José Antonio m'ont fait prendre conscience encore davantage de la grande 
générosité des couples, de leur richesse et de l'universalité du mouvement. Que de cures d'humilité ai-je 
dû faire en comparant ma vie un tant soit peu facile avec le don de soi et le dévouement quotidien de mes 
équipiers. 
 
Je crois que le Mouvement doit continuer à aider les équipes et les prêtres à découvrir et à vivre la grâce 
conjointe de leurs deux sacrements. Nous, les conseillers spirituels, nous ne pouvons pas être des pièces 
rajoutées ou lâchées dans la vie spirituelle de l'équipe. Nous devons vivre avec notre vocation particulière 
comme partie intégrante de l'équipe dont nous faisons partie. Cela a été pour moi un don et une grâce qui 
m'a aidé en tant que personne, en tant que croyant et en tant que prêtre religieux. 


